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La Luftwaffe sur Malte (1940-1942)
Tome 3 : Mai-octobre 1942

Pol Glineur

Lors des combats sur Malte en 1941, la Luftwaffe avait pu dominer temporairement l’espace 
aérien de l’île grâce aux actions d’une unique escadrille de chasse, la 7./JG 26, opposée à de 
seuls Hurricane. Les campagnes dans les Balkans (‘Marita’ et ‘Merkur’) mais surtout, ‘Barbarossa’ 
(l’invasion de l’URSS) allaient mettre fin à cette courte période de suprématie, la Luftwaffe devant 
désormais délaisser la Méditerranée centrale à la Regia Aeronautica italienne. Cependant, le haut 
commandement britannique ayant saisi toute l’importance stratégique de cette île y achemina de 
plus en plus d’avions et de pilotes expérimentés. Malte redevenant menaçante pour les convois 
ravitaillant les troupes de l’Axe en Afrique, un II. Fliegerkorps fut mis sur pied en hâte à la fin de 
1941 avec siège en Sicile dans le but de ‘briser 
les reins’ de la défense maltaise. L’offensive, 
qui aurait dû débuter en février 1942, ne put 
être lancée qu’en mars pour diverses raisons : 
difficulté de rassembler des forces en nombre 
suffisant ainsi que capacité d’accueil limitée et 
vétusté des aérodromes siciliens. Au surplus, 
des unités durent souvent être distraites 
pour mener d’autres tâches. Cette offensive 
d’importance allait se confronter à une défense 
maltaise de plus en plus efficace grâce à l’envoi 
de renforts en Spitfire. La grande offensive de 
l’Axe étalée sur six semaines vit d’intenses 
bombardements mais prit fin en avril 1942. La 
défense maltaise était alors très sérieusement 
affaiblie, ce qui aurait permis une invasion de 
l’île. Cependant, les fronts d’URSS et d’Afrique 
primaient, réclamant instamment des renforts. 
Le II. Fl.K. fut alors ‘détricoté’ en quelques 
jours, la plupart de ses unités (cf. encadré) étant 
dispersées tous azimuts. L’OB Süd, le maréchal 
Albert Kesselring, devrait désormais ‘faire avec’ 
ce qu’on lui laissait - soit fort peu de choses… Il 
ne disposait plus que de deux Gruppe de chasse 
en lieu et place de quatre et de cinq Gruppe de 
bombardement au lieu de huit tandis que le 
III./St. 3 était en instance de lui être également 
retiré.

Lancement des moteurs 
d’un Ju 88 avant une 

mission sur Malte.

Le F/Lt David Barnham 
(601 Sq.), un des grands 

as de la RAF à Malte.
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Mai 1942
Comme il en est souvent à la fin brusque d’une 
campagne menée tambour battant, un certain 
flottement allait régner parmi les belligérants. 
Tel fut le cas dès le 1er mai 1942. Ce jour-là, 
les bombardements de l’île semblent avoir été 
délaissés principalement à la Regia Aeronautica 
tandis que les Bf 109 de la ‘Pik As’ effectuèrent 
quelques ‘balayages’ de chasse, missions 
devenues ‘routinières’. En milieu de matinée, une 
demi-douzaine de Bf 109 de la 6./JG 53 munis de 
réservoirs auxiliaires surgit sur Malte. Deux pilotes 
du 249 Sq. les interceptent et tirent conjointement 
sur un des intrus qui percute la mer au large du Cap 
Scaramia. Deux Dornier 24 de la 6. Seenotstaffel 
ayant déjaugé pour assister le naufragé auraient 
été détruits par la houle (un aviateur tué). Un 
troisième Dornier pourra cependant mener à 
bien sa mission. En fin d’après-midi, alors que 
des Spitfire du 603 Sq. décollent en urgence 
pour intercepter des bombardiers italiens, ils se 
heurtent à la 6./JG 53. L’avion du F/Sgt John Rae 
est atteint, son pilote ne pouvant plus le contrôler. 
Il saute sur la mer mais, par chance, le vent le 
déporte vers la terre ferme. Ce sera pour se 
retrouver face à un insulaire armé d’une fourche 
bien décidé à l’embrocher. Rae, qui avait pris part 
à la ‘Non Stop Offensive’ de l’année précédente’ 
(cf. Batailles aériennes 78 & 80) portait en effet 
une Mae West décorée de swastikas représentant 
ses victoires officielles ; ce qui le faisait passer 
pour un aviateur allemand... Après une discussion 
hâtive, il échappera à une mort atroce. Bien des 
aviateurs de l’Axe mais également des défenseurs 
de l’île n’eurent pas sa chance…
En soirée, des bombardiers reviennent sur l’île, 
poursuivant les actions du mois précédent. Un 
Beaufighter de chasse de nuit du 89 Sq. est détruit 
au sol. Quatre Hurricane du 185 Sq. décollent 
pour contrer les intruders et un Ju 88 aurait été 
revendiqué (tombé en mer). On n’en trouve 
cependant nulle trace. Cette attaque fut menée 
par le I./KG 54 qui signala engager vingt Ju 88 sur 
les aérodromes maltais.
Le 2 mai, le F/Lt David Barnham du 601 Sq. 
revenait se poser à Ta Kalien matinée, ayant dû 
mettre fin à une patrouille suite à un problème 
technique. Il quittait son appareil lorsqu’il vit tout 

Un Hurricane de la 
défense maltaise va 
prendre son envol.

Le II./Fliegerkorps en mai 1942

Catane 
Stab/KG 54 (Obstlt. Walter Marienfeld)
Stab/K.Gr. 606 (Hptm. Rolf Siedschlag)
1./K.Gr. 606 (Hptm. Aloys Hessling )
2./K.Gr. 606 (Oblt. Walter Pruger)
3./K.Gr. 606 ( ? )
Stab/K.Gr. 806 (Maj. Richard Linke)
1./K.Gr. 806 (Hptm. Emil Braun)
2./K.Gr. 806 (Oblt. Kurt Kehrer)
3./K.Gr. 806 (Hptm. Hans Penningstorf)

Comiso
Stab/JG 53 (Maj. Günther Freiherr von Maltzahn)
Stab II./JG 53 (Hptm. Walter Spies)
4./JG 53 (Oblt. Gerhard Michalski)
5./JG 53 (Oblt. Ernst-Albrecht Schulz)
6./JG 53 (Oblt. Günther Hess)
Stab III./JG 53 (Hptm. Wolf-Dietrich Wilcke)
7./JG 53 (Hptm. Wilfried Pufahl)
8./JG 53 (Hptm. Helmut Belser)
9./JG 53 (Oblt. Franz Götz)

Gerbini
Stab I./KG 54 (Hptm. Georg Graf von Platen-
Hallemund)
1./KG 54 (Oblt. Heinz Schumacher)
2./KG 54 (Oblt. Bengt Gante)
3./KG 54 (Oblt. Karl Palliardi)

Biscari
III./St.G. 3 (Hptm. Kurt Walter)
7./St.G. 3 (Oblt. Eberhard Jacob)
8./St.G. 3 (Oblt. Bernhard Hamester)
9./St.G. 3 ( ? )

Trapani 
Stab/Aufkl. Gr. 122 (Ob. Fritz Koehler)
1./Aufkl.Gr. 122 (Hptm. Heinz von Reeken )
2./Aufkl.Gr. 122 (Maj. Roman Schneider)

Augusta 
6. Seenotstaffel (Oblt. Hermann Wolke)

Fin avril, le II. Fl.K. avait été amputé des : I./JG 
53, I./NJG 2,  II./LG 1,  II. et  III./KG 77 ainsi que  
des éléments du III./ZG 26 basés en Sicile.
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Un Spitfire s’apprête à 
s’envoler vers Malte… 

(NA)

Suite à un problème 
avec le réservoir 

supplémentaire, le P/O 
J.A. Smith doit faire 

demi-tour ; il n’hésite 
pas à poser le Spitfire 

BR126/3-X sans crosse 
d’appontage sur le pont 

de  l’USS Wasp. (NA)

Spitfire Mk.VC(T) BR126/3-X amené par le P/O J.A. Smith 
depuis le porte-avions USS Wasp le 9 mai 1942. 
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Le Beaufighter VI 
T9068/V du N° 272 Sq. 
saisi en vol au-dessus de 
Malte avec deux autres 
appareils de la même 
unité. Ces avions vont 
intervenir contre le 
trafic maritime ennemi 
mais aussi contre les 
bombardiers de l’Axe.

88 M7+BK de la 2./K.Gr. 806 est abattu en mer 
avec l’équipage de l’Uffz. Herbert Wolenski par 
un Beaufighter du récent détachement de chasse 
de nuit constitué sur l’île. Il apparaît en effet que, 
confronté au très petit nombre de Ju 88 disponibles 
en Sicile (probablement une vingtaine), le II. 
Fliegerkorps avait saisi que le coût des attaques 
diurnes et sporadiques menées par trois ou 
quatre bombardiers était trop élevé en hommes 
et en appareils. Dès lors, les bombardements 
nocturnes furent privilégiés et leur régularité 
entraîna la création ‘en face’ d’un détachement de 
nightfighters ;
-le 24 juin, un pilote de la 6./JG 53 détruit sa 
machine au décollage de Tarente (probablement 
lors d’un vol de convoyage) ;
-le 25 juin, le N° 249 Sq. combat des Bf 109 de la 
4./JG 53. Un Messerschmitt abattu s’abîme près 
de l’île de Gozo, son pilote (nom inconnu) étant peu 
après sauvé par le Seenot. Mais, dans ce combat, 
un Spitfire est durement touché, son pilote, le Sgt 
Maurice Tomkins, tentant de le ramener à Takali. 
Il explosera cependant en vue de l’aérodrome. 
Tomkins fut très certainement victime de la ‘Pik 
As’, quoique aucun pilote allemand ne fut crédité 
de cette victoire ;
-le 27 juin, journal du 185 Sq. : « La majorité 
des opérations de cette journée se résume en 
des escortes de démineurs opérant de Grand 
Harbour. Néanmoins, ‘Johnny’ Sherlock, dans son 
style inimitable, réussit à se fourvoyer dans une 
formation de quatre 109. Johnny tira, le 109 tira, la 
DCA tira mais personne ne fut atteint » ;
-le 29 juin, les Ju 88 de Sicile vont payer un lourd 
tribut lorsque des Beaufighter partis de Malte 
abattent le M7+LL de la 3./K.Gr. 806, l’équipage 
du Lt. Werner Schrader étant porté disparu. Peu 
après, les ‘Beau’ abattent également en mer le 
7T+IK de la 2./K.Gr. 606 (un survivant de l’équipage 
de l’Uffz. Ernst Tegelmann sera récupéré par le 
Seenot). L’Oblt. Michalski compense difficilement 

ces pertes en abattant un Spitfire du N° 603 Sq. 
près de Malte. Le P/O Barbour peut sauter en 
mer et sera récupéré par une vedette. De nuit, un 
Beaufighter du détachement de chasse nocturne 
abat le 7T+AL de la 3./K.Gr. 606 avec l’équipage 
du Fw. Winfried Pohler. 
Ainsi se clôture le mois de juin 1942. La Luftwaffe 
basée en Sicile n’a pu que ‘vivoter’ pendant ces 
semaines, ses actions étant le plus souvent 
comparables à des piqûres d’épingle. Vu son 
peu de bombardiers, ses attaques furent très 
limitées : deux de jour sur des aérodromes en juin 
au lieu des deux cent soixante-dix-sept de mai. 
Cela tandis que les bombardements nocturnes 
passaient de cent trente-trois en mai à deux cent 
quatre-vingt-onze en juin. Durant ce mois, une 
seule reconnaissance fut menée sur Malte au lieu 
des vingt-sept du mois précédent.
Malgré sa réduction à un unique Gruppe (le II./JG 
53), la Tagjagd fit bonne figure et semble avoir été 
respectée et même redoutée par l’adversaire en 
dépit de son petit nombre d’appareils. La ‘Pik As’ 
revendiqua une vingtaine de victoires qui peuvent 
être confirmée à 75-80%. Les pertes humaines 
restèrent limitées, étant souvent imputables à des 
accidents. 
Selon C. Shores : « Le mois de juin prenait fin 
sur une certaine amélioration même relative de 
la situation à Malte. (Environ 80 victoires). Les 
pertes de ce mois furent d’une douzaine de Spitfire 
(mais seulement de deux pilotes), six Beaufort, un 
Beaufighter, deux Baltimore, trois Wellington et un 
Albacore ». Cette liste confirme un certain retour 
de Malte dans son rôle de ‘porte avions offensif’ 
en Méditerranée. Pour la Luftwaffe, cette situation 
ne pouvait perdurer. Soit le II. Fliegerkorps 
devenu étique en Sicile désertait l’île, soit il était 
efficacement renforcé. Ce dernier point était 
devenu très aléatoire en raison de la poursuite 
de l’offensive de l’Afrika Korps dans le désert qui 
drainait tout ce qui pouvait voler offensivement.
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abattu (endommagé ?), son pilote étant blessé. Un 
pilote du 185e doit abandonner son appareil sur la 
mer mais sera sauvé. Le I./JG 77 revendiquera 
trois victoires. Le Ju 88 7T+GK du Fw. Heinz 
Geschlössel (2./K.Gr. 606) sera porté disparu 
avec son équipage tandis qu’un autre reviendra se 
crasher à Catane.
Selon C. Shores : « Depuis le début du mois - 
en seulement deux semaines d’engagements 
intensifs - , les défenseurs avaient perdu en 
combat quelque trente-six Spitfire détruits ou 
fortement endommagés. Trois autres durent être 
déclassés suite à des accidents. Cela représentait 
quelque 40% des chasseurs disponibles. Bien 
que les pertes en pilotes (il y en avait plus que 
d’appareils) furent plus limitée, l’usure en avions 
était sévère. C’est pourquoi le porte-avions Eagle 

ayant appareillé de Gibraltar amena ce 15 juillet 
trente-deux nouveaux Spitfire dans le cadre de 
l’opération ‘Pinpoint’ ». Un de ces renforts allait 
cependant se crasher au décollage. Les trente et 
un autres arriveront sans mal sur l’île. Ce jour fut 
fort calme comme ce sera le cas le lendemain.
Mais la situation se dégrade pour l’Afrika Korps. 
Les tentatives du maréchal Rommel pour enfoncer 
la ligne défensive d’El Alamein demeurent 
infructueuses. Les Britanniques lancent même 
une contre-offensive le 16 juillet. Les pertes de 
l’Axe sont si lourdes et leurs effectifs si réduits face 
à ceux de l’adversaire que Rommel propose de se 
replier. On le lui interdit. La situation se stabilise : 
Allemands et Britanniques tiennent leurs positions 
respectives.
L’alerte est cependant très chaude et une partie 

Le 13 juillet, le Ju 88 de 
l’Oblt. Wolfgang Schulte 
(3./K.Gr. 806) revient à 
Catane après avoir été 
‘poivré’ par un Spitfire, 
même une pale d’hélice a 
été victime des tirs.

Spitfire Mk. VC(T) BR387/GL-W « Ned IV » piloté par le P/O John Yarra ; Hal Far, juillet 1942. 
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remporter des victoires et obtenir au plus vite l’EK 
I. 
Le 30 juillet, deux Spitfire sont abattus, un 
probablement par l’aviation italienne et le second 
(du 126 Sq. ?) par le Staka de la 4./JG 53, l’Oblt. 
Michalski. En matinée, pour attirer la chasse 
adverse, neuf Ju 88 de la KG 54 avaient survolé 
l’île à cinq mille mètres. Cette opération sera 
répétée deux heures plus tard mais ne semble pas 
avoir eu plus de succès, ces ‘Scheinangriffe’ ayant 
probablement été éventées par Ultra.
En soirée, quatre Ju 88 du K.Gr. 806 viennent 
larguer quelques projectiles sur Malte. Le M7+FK 
(Oblt. Fritz Herrmann – 2./806) est victime d’un 
Beaufighter. Deux aviateurs seront sauvés par le 
Seenot, un sera capturé tandis que Herrmann fut 
tué, étant probablement demeuré aux commandes 
de sa machine. 
Le 31 juillet, un raid important est lancé de Sicile 
dans l’après-midi. Seize appareils des 185 et 603 
Sq. décollent mais trop tard et ne peuvent ainsi 
gagner assez d’altitude pour contrer les intrus. 
Les chasseurs plongent sur les Spitfire. Deux 
sont abattus de suite (leurs pilotes s’en tireront 
sans trop de mal). Un autre pilote de Spitfire est 
porté disparu. Il atteindra la côte le lendemain 
sur son canot, totalement épuisé et se plaignant 
de ne pas avoir pu attirer l’attention par manque 

de fusées éclairantes et de matériel fluorescent. 
Deux de ces appareils auraient été victimes des 
tirs de Michalski. Selon le journal de guerre du 
185 Sq. : « Un Flight décolla vers midi mais fut 
particulièrement malchanceux. Le service Ops 
se trompa et envoya nos gars directement vers 
une masse de 109 qui profitèrent de leur position 
favorable et effectuèrent le ‘Bounce perfect’. 
Doc Livingstone fut abattu, sauta et fut sorti très 
vite de la flotte. Par chance, il n’avait pas été 
blessé. Le F/O Bruce, par contre, connut une plus 
mauvaise expérience, passant dix-sept heures 
sur son dinghy et touchant terre au petit matin du 
lendemain. Il était indemne mais épuisé et hagard. 
Les gars l’avaient cherché durant toute l’après-
midi mais n’avaient pu le repérer. Ainsi se clôtura 
le mois de juillet 1942 ». 
Juillet aurait dû voir une offensive renforcée de 
l’Axe sur Malte. Elle n’aurait bien sûr pu atteindre 
l’envergure de la précédente qui s’étala sur six 
semaines mais elle nécessita néanmoins le 
rappel de deux Gruppe de bombardiers ainsi que 
le transfert d’un Gruppe de chasse expérimenté 
venu d’URSS. Les efforts italo-allemands furent 
cependant freinés par le manque de carburant, 
l’obligation de distraire temporairement des 
appareils en Afrique, la mise au repos forcée 
pendant un mois du I./KG 54 ainsi que les 

Un Bf 109 du I./JG 77 revenu très 
endommagé d’un vol sur Malte.

Le F/Sgt George 
‘Screwball’ Beurling 
pose avec des pièces du 
Macchi 202 de la 378a 
Squadriglia qu’il a 
abattu au-dessus de Gozo 
le 27 juillet 1942. Il fut 
aussi responsable de la 
disparition du Capitano 
F.D. Niclot de la 151a 
Squadriglia.

Spitfire Mk. VC(T) BR323/S du N° 249 Squadron, basé à Ta Kali et piloté par l’as 
canadien Sgt George Beurling en juillet 1942.
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Août 1942
La première décade d’août voit la Luftwaffe basée 
en Sicile engager surtout ses chasseurs. Les Ju 
88 des KG 77, K.Gr. 606 et K.Gr. 806 se refont une 

santé tandis que le I./KG 54 de retour sur le front 
après un mois de repos mène principalement des 
escortes de navires ravitaillant l’Afrique. 
Ces ‘Freie Jagd’ (chasses libres) ne peuvent 
que décontenancer la défense maltaise dont les 
supérieurs tablaient largement depuis des mois 
sur les rapports Ultra. Contrairement aux attaques 
de bombardiers souvent planifiées la veille (et 
nécessitant des échanges de messages avec 
les unités de chasse devant assurer l’escorte), 
les chasseurs pouvaient décoller à leur guise et 
survenir sans que la défense ait été préalablement 
avertie. De plus, étant bien plus libres de leurs 
mouvements - puisque non forcés de ‘coller’ aux 
bombardiers -, les chasseurs pouvaient faire 
preuve de plus d’agressivité.
Si le 1er août ne voit aucune intrusion, le 2 août, 
vingt-trois Spitfire décollent pour intercepter trois 
ou quatre bombardiers. Les Bf 109 des I./JG 77 
et II./JG 53 abattent deux Spitfire du 185 Sq. Un 
des deux pilotes tués, le PO James Guthries, avait 
effectué précédemment quatre-vingt missions de 
combat sur la France (comme le signale le journal 
de guerre du 185e).

L’Ofw. Herbert Rollwage 
de la 5./JG 53 (à dr.) avec 
sa dérive arborant trente 
barres de victoires. 

Un Spitfire du 126 Sq.  
(EP257) est guidé par un 
mécanicien vers la piste. 
Cet appareil arriva à 
Malte sur le cargo Empire 
Darwin le 1er août 1942.

Messerschmitt Bf 109 F-4 « 2 noir » piloté par l’Ofw. Herbert 
Rollwage de la 5./JG 53 en août 1942.
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Le 3 août, vingt-trois Spitfire repartent affronter 
une formation de chasse qui semble cependant 
éluder le combat. Un pilote du récent 1435 Sq. est 
néanmoins abattu sur la mer par un Bf 109 mais 
sera sauvé par la vedette HSL107. Trois Spitfire 
furent revendiqués par le I./JG 77 - ce qui est très 
exagéré. 
Le 4 août, un pilote australien du 229 Sq. est 
victime d’un Bf 109 mais peut sauter sans mal. 
Le nom de son vainqueur est inconnu. Ce jour-
là, quelques chasseurs italiens refont une timide 
apparition sur Malte.
Le 5 août, un pilote (nom inconnu) de la 5./JG 53 
doit abandonner son avion près du Cap Scaramia 
mais sera sauvé par le Seenot. Il aurait été victime 
d’un engagement sur Malte avec le 1435 Sq. 
A titre anecdotique, en matinée du 7 août, Malte 
voit arriver le nouveau commandant du Luqa 
Spitfire Wing. Il s’agit d’un vétéran, le W/Cdr 
Peter Prosser Hanks, qui s’était distingué sur la 
France pendant la Drôle de Guerre (cf. Batailles 
Aériennes N° 68). Un ‘dur à cuire’ bien différent 
des jeunes pilotes inexpérimentés affectés à Malte 
l’année précédente.  
Le 8 août, les Freie Jagd se poursuivent et, lors de 
celle du matin, le P/O Beurling est abattu. Il hésite. 
Va-t-il sauter ? Finalement, le grand as de Malte 
tente l’atterrissage en catastrophe et s’en tirera 
avec une simple estafilade à un bras. Un autre 
pilote du 249e est blessé à l’épaule mais pourra 
ramener son avion endommagé à bon port. Vers 
10h00, le 1435 Sq. est engagé à son tour mais 
perd un pilote néo-zélandais porté disparu.  
Deux ‘P-40’ (!) allaient être revendiqués par le I./
JG 77 mais l’Ofw. Herbert Rollwage (5./JG 53) 
identifia pour sa part parfaitement ses adversaires 
en réclamant un Spitfire, sa 29e victoire sur l’île 
de Malte. Bien que l’une de ses victoires n’ait 
pas été confirmée, ses camarades proclameront 
néanmoins qu’il s’agissait là de sa 30e et en 
profiteront pour organiser une petite fête. En cette 
période de tension, toute occasion semble avoir 
été bonne de se réjouir et de boire le vin sicilien…
La crainte d’une invasion semble avoir couru à 
cette époque et des Spitfire seront envoyés par 

paires survoler des portions de mer aux alentours 
de Malte pour repérer toute flotte suspecte. Il n’en 
était bien sûr rien et les chasseurs reviendront 
tous à Malte à la nuit tombée.

Le 9 août, lors du troisième combat ‘chasseurs 
contre chasseurs’ de la journée, un Spitfire du 126 
Sq. est vu passer sur le dos puis piquer vers la 
mer. Son pilote, un Canadien, peut l’évacuer avant 
d’être sauvé le lendemain par la vedette HSL107. 
De nouveau, on ne relève aucune revendication et 
cet appareil fut dès lors probablement victime d’un 
problème technique.
Le 10 août voit le retour d’une formation de Ju 
88 qui bombarde Luqa, endommageant plusieurs 
avions au sol. Un pilote du 185 Sq. est contraint 
de se crasher. Mais, dans ce combat, la 6./JG 53 
perd l’Uffz. Walter Schmidt, probablement une 
nouvelle recrue. Le Friedrich prend de suite feu 
mais Schmidt, quoique grièvement brûlé, peut 
l’abandonner à temps en parachute. Il tombe en 
mer. Par chance, il est proche des côtes et, dix 
minutes après, est extrait de l’eau par un petit 
navire puis enveloppé dans des couvertures avant 
son rapide transfert à l’hôpital (ce qui lui sauvera la 
vie). Un Ju 88, le 3Z+ET de la 9./KG 77 demeuré 

Plan de Pedestal.  

Un Spitfire Mk.Vb 
décolle du Furious lors de 

l’opération ‘Bellows’. 
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servi comme aviateur pendant la Guerre Civile 
d’Espagne - d’où son surnom - ce qui est fort 
douteux vu son jeune âge (22 ans) à son décès. 
Le I./JG 77 revendique ce jour-là pas moins de 
trois victoires sur Spitfire. Deux appareils du 229 
Sq. furent bien perdus avec leurs pilotes et il est 
probable, bien qu’ils fussent initialement engagés 
contre des appareils italiens, qu’ils tombèrent sous 
les coups des Bf 109.

Le 16 septembre, un engagement avec des Bf 
109 endommage deux Spitfire du 249 Sq. dont 
celui du P/O Beurling.
Le 17 septembre, le I./JG 77 est engagé comme 
l’écrit Köhler : « Nous avons mené ce 17 trois 
chasses libres sur Malte. Lors de la première, 
l’Uffz. Fritz Schneider a été abattu mais a été 

sauvé par les Anglais (sic !). Lors des deux autres, 
combats avec des Spitfire ». C’est probablement 
lors de la seconde intrusion que l’Oblt. Freytag 
(1./JG 77) abat le Spitfire du P/O Johnny Farmer 
du 229 Sq. Farmer part dans un piqué vertigineux 
mais peut évacuer son appareil en perdition. Il 
déclenche cependant prématurément l’ouverture 
de son parachute et le choc lui disloque les 
épaules tout en lui brisant un bras. Tombé en mer, 
il sera récupéré par la HSL107.

Le 18 septembre, un Spitfire de reconnaissance 
du 69 Sq. engagé sur la Sicile est perdu suite 
à un ennui technique. Le pilote sera capturé. 
Deux Spitfire du 126 Sq. partent vers la Sicile 
pour attaquer des S-Boot (vedettes rapides) 
mais tombent sur un Do 24 (et un Do 18 ?) qu’ils 

Le 9 septembre 1942, le 
Sgt (américain) Claude 
Weaver pose sur la plage 
de  Scoglitti en Sicile le 
Spitfire V BR112/X du 
N° 185 Squadron ; il sera 
fait prisonnier.

Spitfire Mk. VB(T) EP691/X-A servant avec le N° 229 Squadron 
à Ta Kali en septembre 1942. 

Spitfire VC BR112/X piloté par le Sgt Claude Weaver 
du N° 185 Squadron à Ta Kali en septembre 1942.
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présents en Sicile. Une seule escadrille de 
chasse, la 7./JG 26, va néanmoins dominer le ciel 
maltais et frapper l’adversaire de ‘terreur’. Mais il 
est vrai que ces 109 n’affrontèrent alors ‘que’ des 
Hurricane ;
-fin 1941, le II. Fl.K. est constitué à la va-vite pour 
museler Malte et protéger le ravitaillement par mer 
de l’Afrika Korps. Les Allemands auront tellement 
de mal à en rassembler les composantes que la 
‘grande offensive’ ne s’étalera que du 20 mars au 
28 avril 1942 avant que, de nouveau, la plupart 
des unités ne soient dispersées, étant rappelées 
en URSS et en France. Lors de cette offensive, 
Malte était à genoux mais les pertes des aviations 
de l’Axe avaient été sérieuses ;
-ordre est pourtant donné en mai de poursuivre 
le harcèlement de Malte alors que, pourtant, bien 
des unités avaient (re)gagné l’Afrique ;
-en juillet 1942, Malte reprenant du poil de la bête 
grâce à l’envoi régulier de renforts en Spitfire, 
une nouvelle offensive dut avoir lieu. Elle sera 
poussive ;

-en octobre 1942, le maréchal Kesselring, l’OB 
Süd, espèrera mener une ultime campagne pour 
neutraliser Malte. Pour ce faire, il allait disposer 
d’effectifs disparates mais parfois étiques (comme 
le I./JG 27 très diminué). En quelques jours, cette 
offensive s’essoufflera après que la Luftwaffe ait 
subi des pertes non négligeables ;
-et, finalement, la percée britannique à El Alamein 
puis le débarquement anglo-saxon en Afrique 
du nord sonneront le glas de toute campagne 
aérienne d’envergure sur Malte.
Après guerre, quelques auteurs jouant aux 
‘stratèges du Café du commerce’ invoqueront 
les ‘opportunités manquées de la Wehrmacht 
en Méditerranée’ alors que l’exemple de Malte 
prouve à suffisance l’inanité de cette assertion. 
Dès le départ, l’engagement de la Luftwaffe en 
Méditerranée se devait d’être purement défensif. 
Mais l’ambition de Rommel fit de l’Afrika Korps 
un outil de conquête et l’aviation allemande, 
réduite peu à peu à peau de chagrin suite à son 
engagement massif en URSS, fut totalement 

Ci-dessous et page 
suivante : deux photos 

prises sur le terrain 
sicilien de Comiso 

montrant les récents 
Bf 109 G-2 du II./

JG 53 s’apprêtant à 
faire mouvement vers 

l’Afrique du Nord, 
probablement au début 

de novembre 1942. 

Messerschmitt Bf 109 G-2 trop « 1 noir » de la 5./JG 53 basé à Comiso en octobre 1942. 


